
  


Chères lectrices, chers lecteurs, 

Comme à notre habitude, notre assemblée 
générale s’est déroulée le premier samedi de 
février et comme depuis plusieurs années, j’ai 
remis l’accent sur une des préoccupations 
majeures de notre association qui est la 
baisse régulière de nos effectifs, à l’instar de 
nombreuses autres associations de notre 
commune. 

 Alors, pour pallier ce problème, nous 
essayons, depuis plusieurs années, de rendre 
nos activités plus visibles et plus « grand 
public » afin d’attirer de nouveaux bénévoles : 
Exposition sur les écoles, concours photos, … 

Cet effort commence à payer : depuis le début 
de l’année, nous avons vu arriver de 
nouveaux membres, donnant un nouvel 
entrain à notre association. 

Cet élan va même jusqu’au conseil 
d’administration de l’asso, qui n’était, jusqu’à 
ce jour, plus au complet, faute de volontaires 
(12 membres devant y siéger).  

Avant l’assemblée générale, il nous fallait 
donc trouver de nouveaux administrateurs… 
et ce fut chose faite grâce à l’engagement de 
trois adhérents soucieux que l’aventure 
continue. Merci à eux. 

La partie n’est toutefois pas totalement 
gagnée, mais ces signaux sont positifs. Ils 
font plaisir et redonnent un coup de boost aux 
plus capés d’entre nous ! 

L.P. 





Nous avons le plaisir de vous annoncer la 
sortie du film La Rose et le Lys au cinéma, 
un projet auquel ont participé plusieurs 
membres de Torfou La Bataille, en 
collaboration avec Aeternum Production, qui 
présente ici sa toute première réalisation. 

Situé au XVIIᵉ s, dans le contexte des 
tensions entre catholiques et protestants, le 
film plonge le spectateur au cœur d’un 
royaume traversé par les conflits religieux et 
politiques. Entre affrontements, fidélités et 
choix personnels, l’histoire met en scène des 
destins pris dans ces bouleversements. 

Les scènes de combats et de vie d’époque 
doivent beaucoup à l’implication de nos 
acteurs, engagés avec sérieux et exigence. 

Nous sommes fiers de voir nos bénévoles à 
l’écran et vous invitons à venir découvrir le 
film le JEUDI 23 AVRIL à 20h au CGR de 
CHOLET. 

À l’occasion du bicentenaire de la 
Colonne, les 11 et 12 juillet, l’association 
prépare un spectacle déambulatoire au cœur 
du parc du Couboureau. 

Envie de participer à cette aventure en tant 
qu’acteur ou bénévole ? De nombreux rôles 
et missions sont à pourvoir ! 

N’hésitez pas à nous contacter par mail à 
torfoulabataille@gmail.com ou par téléphone 
au 06.01.81.17.09. 

G.C. 
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
Le samedi 14 mars, le jury du concours photos était réuni au local de l'association. 

Les 7 membres du Jury, présidé par Jean-Claude, avaient la lourde tâche de désigner les lauréats 
du concours 2025 "TORFOU, c'est ça Aussi". 

Ils ont dû débattre, échanger, ferrailler, ... pour défendre leur choix parmi près de 100 photos pour 
finalement retenir les 3 plus belles œuvres des 4 catégories : Patrimoine, Nature, Gens et Insolite. 

Ils ont également retenu, en plus de 12 photos lauréates, 36 photos qui seront imprimées pour être 
exposées dans les mois à venir. 

Les vainqueurs sont donc connus de quelques avertis, mais ne seront révélés qu’à l'automne 2026, 
lors d'une soirée de remise des récompenses. 

La date et les modalités devraient être prochainement fixées et communiquées ... 

 


L’équipe technique de connaissance de Torfou s’est jointe aux membres de l’association TNS 
(Torfou Nature et Sentiers) pour nettoyer le bac de trempage du Couboureau.  
 
Vous pouvez apercevoir ce bac en 
haut de la voie romaine, sur votre 
droite en montant, juste avant 
d’arriver au château. 
 
Le traitement du bois par trempage 
est la plus ancienne technique 
utilisée pour améliorer la résistance 
de certaines essences de bois aux 
intempéries, aux champignons et aux 
insectes.  
 
Un traitement réalisé dans un bac, permet d'étendre les usages du bois et est impératif notamment 
pour l’utilisation de ce matériau dans les travaux de constructions.  
Le trempage pouvait se faire uniquement dans de l’eau, mais on y ajoutait la plupart du temps des 
produits souvent toxiques pour augmenter la durabilité du bois. 
Le trempage du bois est toujours pratiqué de nos jours, dans des bacs plus modernes et mécanisés, 
rendant cette tâche plus sécurisée, malgré les produits toujours aussi dangereux qui y sont utilisés. 

De gauche à droite :  

Claude DEVANNE,  
Claire BAUBRY,  

Jean-Marc BOLTEAU,  
Laurent CHOLET,  

Jean-Yves PERDRIAU,  
Joris RAFLEGEAU,  

Jean-Claude GUIMBRETIERE 

 



    

  


Le bassin en granit, actuellement présent à 
l’entrée de la vallée de Torfou n’a pas toujours 
été à cet emplacement.  
Sauriez-vous retrouver où il trônait avant d’être 
déplacé ? 
 

 


Le Souvenir Vendéen 
(association choletaise qui 
entretient la mémoire des 
héros et des martyrs de la 
Grande Guerre Vendéenne 
de 1793) tiendra son 
Assemblée Générale à 
Torfou, le samedi 18 avril 
2026 de 9H à 19H. 

Inscription sur helloasso.com avant le 11 avril. 

www.souvenirvendeen.fr 


L’on sait la crainte que suscitait l’orage et la menace de la foudre dans les campagnes d’antan. Nous 
évoquerons ici un fait divers survenu au Longeron et qui nécessita le secours d’un médecin de 
Torfou.Il fut relaté dans le journal L’Est Républicain du vendredi 04 septembre 1896 ; un tel fait 
pouvait donc suciter l’intérêt d’un comité de rédaction et d’un lectorat à l’autre extrémité de la France. 

« Pendant un violent orage, qui a éclaté mardi sur Longeron (entendre au Longeron), près de Cholet, 
deux domestiques du fermier Brochard, Constance Bubau et Marie Bretaudeau, broyaient du lin 
devant une grange tandis que leur maître était occupé dans une étable voisine ».  

« Soudain, celui-ci (c’est-à-dire le fermier Brochard) entendit Marie Bretaudeau appeler au secours, 
criant :  « Constance est morte ! » Il courut vers la grange et vit sa domestique entourée de flammes. 
Il lui arracha vivement ses vêtements et la porta sur un lit pour courir chercher un médecin à Torfou ».  

« Quand elle fut revenue de sa frayeur, Marie Bretaudeau raconta qu’elle avait vu la foudre tomber 
sur sa compagne, sous la forme d’une petite boule de feu qui l’avait renversée en embrasant ses 
vêtements. Du même coup, elle avait été elle-même transportée à plusieurs mètres de l’endroit où 
elle se trouvait, mais sans éprouver aucun mal, et un enfant, le petit Plard, qui jouait dans la grange, 
avait eu sa casquette enlevée, déchirée et projetée sur un tas de foin voisin ».  

Ce fut le docteur Barret, de Torfou, qui examina l’infortunée victime. Le journal précisait qu’il 
désespérait de la sauver, « à cause de la commotion qu’elle a éprouvée et de ses blessures qui sont 
affreuses ».  

P.R. 


Réunion des adhérents : 
Samedi 11 avril 2026 à 10h 

 
Atelier Généalogie : 

Mardi 21 avril 2026 à 15h 
 

Pique-Nique de l’association : 
Vendredi 19 juin 2026 à 12h 

 




Le docteur Fernand LAMY, propriétaire du 
beau jardin, au coin de la rue Nationale et de 
la rue du Pas Larron, s’est installé à Torfou en 
1908. 

(Source : Almanach paroissial Saint Martin de 
Torfou 1909) 
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
4ième volet de notre « saga » sur la colonne 

 
Le XXème siècle 

 
Le chemin de fer a séparé le village de la colonne en deux quartiers qui vont évoluer différemment 
au cours du siècle. 
 
 

Le Censivier 
63 hab. 38 hab. 26 hab . 33 hab. 

(21 feux) (9 feux)   

La Colonne 
18 hab. 38 hab. 23 hab. 8 hab. 
(5 feux) 14 feux)   

 
Le Censivier perd ses habitants. Les fermes disparaissent peu à peu : 14 cultivateurs en 1861, 3 en 
1954. Le dernier arrêtera en 1983. 
La Colonne voit sa population augmenter avec l’arrivée du train mais diminuera ensuite. 
En plus de l’hôtel et du maréchal-ferrant, des installations voient le jour : sabotier au Censivier, 
épicier, couturière, ferronnier, antiquaire, marbrier, à la Colonne. A part l’hôtel, tout a disparu. En 
cette fin de siècle, un constat : gare désaffectée, plus d’activités agricoles, maisons abandonnées, 
population vieillissante… 

 
Quelques dates et faits marquants : 

1902 - la première cabine téléphonique publique est installée, dans le hall de l’hôtel. Elle sera 
remplacée par une cabine à pièces, dans le carrefour. 

1927 - la gare est électrifiée. 

1934 - les cars Citroën (les citrons) et Brévin, assurent les liaisons Nantes-Cholet et Nantes-
Bressuire. 

Le 23 juin 1944 à 7 h, la gare est bombardée. Une bombe endommage la toiture de la gare de 
marchandises sans éclater et finit sa course en contre-bas, tandis qu’un avion mitraille les voies et 
la gare. Les habitants trouvent abri, à l’écart du village dans des fossés creusés par les aînés. 

En août 1944 le carrefour et les routes (non goudronnées) sont minés.  

L’activité de la gare est importante jusque dans les années 60, mais à partir du 27/09/1970 les 
trains ne s’arrêtent plus à la gare. 

Les simples barrières du PN 20, suite à des demandes en 1938, sont remplacées par des 
barrières oscillantes, actionnées par une manivelle. Elles seront automatisées en 1978. 

L’auberge attire les routiers qui stationnent dans le carrefour et au bord des routes. Vers 1970, 
un grand parking résout le problème. 

Théâtre de nombreux accidents, le carrefour fait l’objet, en 1972, d’un projet de sécurisation : 
suppression des bornes de granit, élargissements par endroits, signalisation obligeant à faire le tour 
du monument, spots sur la chaussée. 

En 1975, le Souvenir Vendéen scelle deux nouvelles plaques sur le monument. (Elles avaient 
été arrachées en 1830) 

En 1982, Connaissance de Torfou inaugure le circuit pédestre de « La Colonne » : 1er circuit du 
secteur, apprécié et fréquenté par de nombreux promeneurs. 

1861 1954 1982 1989 


